
HUGUES PETITJEAN ROGET 

DIX ANS DE RECHERCHE ARCHEOLOGIQUES EN GUYANE FRANÇAISE -
PROJETS ET PERSPECTIVES 

Dans cette communication, je me propose de faire le point sur l'Archéologie 
de la Guyane Française à l'occasion du 10ème anniversaire de l'A.G.A.E. dont j'ai 
été le Président-Fondateur. 

Ce que je vais dire, n'engage que moi et non pas l'A.G.A.E. dont je décrirai 
le travail effectué depuis 10 ans pour la sauvegarde et la promotion du patrimoine 
archéologique guyanais. 

Mes propos n'engagent pas plus l'A.I.A.C. dont je suis membre depuis le 1er 
congrès à Fort de France en 1961. Ce préambule était nécessaire pour établir la 
responsabilité de chacun. 

Les deux cartes archéologiques et la liste des sites que je publie aujourd'hui 
sont la compilation de 3 sources fondamentales pour la localisation des sites 
céramiques de Guyane. 

1. La carte d'E. Abonnenc (1952). J'ai rayé tous les sites de poussoirs. Ce ne 
sont pas des sites d'habitation. Ils méritent une étude particulière. 

"Ces roches peuvent nous renseigner sur les lieux anciennement habités et 
nous guider les cas échéant sur les fouilles à entreprendre pour découvrir des 
gisements archéologiques." (E. Abonnenc, 1952). 

2. Mes sources depuis 1973 et les sources de l'A.G.A.E. depuis sa création 
en Juillet 1979. J'ai résidé de 1975 à 1982 sur le fleuve Oyapock et j'ai pu 
prospecter tout le Bas-Oyapock/Ouanary durant six ans et le Haut-Oyapock/Camopi 
durant un séjour de deux ans dans le village Wayapi de Trois-sauts. J'ai collecté un 
certain nombre de traditions orales relatives à des lieux d'occupation ancienne et j'ai 
vérifié aussi souvent que possible l'existence de ces sites en organisant une 
expédition avec les informateurs qui m'avaient signalé le site. Cette approche ethno-
historique me semble particulièrement adaptée à la recherche archéologique en forêt 
tropicale humide, chez des populations sylvicoles et auprès des petites 
communautés créoles. Elle est moins utile dans les zones urbanisées de Cayenne, 
Kourou et Sinnamary. Là, les sites archéologiques sont le plus souvent relevés par 
les grands travaux routiers et l'essor du secteur du bâtiment. 

P. Grenand a publié plusieurs cartes des anciens villages Wayapi de l'époque 
historique; malheureusement il n'a rien publié sur ses quelques poteries wayapi 
anciennes. Je n'ai pas inclus ces sites d'anciens village Wayapi dans ma liste à 
l'exception de ceux que j'ai visité et où j'ai pu effectuer une fouille archéologique ou 
un ramassage de surface. 

L'A.G.A.E. possède un ensemble de 300 diapositives de poteries galibi 
déposés au Musée de l'Homme à Paris ainsi que tous les documents relatifs aux 
objets du Musée de l'Homme en provenance de la Guyane française. 

3. Les autres sources en particulier celles de Moïse Pécher, prospecteur du 
B.R.G.M. et chercheur d'or. Il possède une très grande connaissance de l'intérieur 
de la Guyane et il a noté l'emplacement des sites céramiques qu'il découvrait durant 
ses séjours de longue durée dans l'intérieur de la Guyane. Nous lui devons la 
découverte de la plupart des sites de montagne couronnées et tous les sites 
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céramiques situés sur le chemin Saül-Doriin. 
A. Cornette avait commencé cet inventaire à partir des archives de 1'A.G.A.E. 

pour sa communication au 11ème congrès à Porto-Rico. Son inventaire a été 
réactualisé en Mai 1988 pour la Direction des Antiquités de la Guyane. 

Pour chaque site, il y a une date et surtout le ou les noms des informateurs 
qui ont permis de localiser le site. 

Je tiens ainsi à rendre hommage aux habitants de l'intérieur de la Guyane: 
Les Amérindiens, les Bushi-nengés, les créoles et les autres. Ils ont permis la 
réalisation de ces cartes. Sans eux, il n'y a pas d'archéologie possible en Guyane 
où plus de 90% du territoire est recouvert par la forêt tropicale humide. 

LES REGIONS NATURELLES DE GUYANE 

J'ai déjà, dans mes communications précédentes, signalé l'influence des 5 
régions naturelles sur les voies de migrations précolombiennes. 

Je voudrais insister sur un point que j'avais minimisé: prétendre que les 
grands fleuves auraient pu servir de voie de migration implique que les pré
colombiens fussent de bons navigateurs et que leurs canots fussent adaptés à la 
navigation fluviale. 

J.F. Hurault a déjà montré, au contraire, que les indiens de l'intérieur étaient 
et sont encore en général de bien meilleurs marcheurs. 

Les voies de migration dans l'intérieur seraient plutôt les berges des fleuves 
et les chemins de crête entre 2 bassins fluviaux. 

Les sites amérindiens signalés sont plus souvent au bord des petites criques 
que sur les rives des grands fleuves. Cette remarque s'applique surtout aux 
migrations dans l'intérieur de la Guyane. 

TROIS ECOSYSTEMES GUYANAIS 

Le peuplement précolombien s'est fait en fonction de 3 écosystèmes: ceux 
des Terres Basses, de la zone intermédiaire et des Terres Hautes. 

LES TERRES BASSES 

La zone côtière est caractérisée par des terrains inondés ou fréquemment 
inondables du Bas-Oyapock, Bas-Approuague, marais de Kaw et la crique Gabrielle. 

Cette zone s'étend donc de l'Oyapock à Cayenne (voir carte). Cet 
écosystème est basé sur l'exploitation d'un univers de marécages, de lagunes, forêts 
inondables et de savanes noyées et pour une part minoritaire dTlets boisés très 
favorables à l'établissement des communautés précolombiennes. Le site le plus 
typique de cette région est le site de Gros Montagne sur un îlet au milieu des 
marécages de Ouanary. 

A partir de Cayenne, la plaine côtière va en s'élargissant jusqu'au Maroni. 
Des sites amérindiens ont été trouvés sur les anciens cordons littoraux à proximité 
d'une crique ou près d'un marécage traversant la lisière de mangrove qui s'étend de 
façon discontinue de Cayenne à Awala Yalimapo (voir carte). 
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LES TERRES HAUTES 

Plus de 90% du territoire de la Guyane sont couverts de forêts de terre 
ferme. Le relief, les sols et l'importance relative des fleuves et des criques varient 
considérablement d'un point à un autre. La richesse de la faune et de la flore est 
aussi très variable. P. et F. Grenand avancent le chiffre de 0,33 hab/Km2 pour le 
peuplement ancien de la terre ferme et 1,3 hab/Km2 pour l'Amapa. Ils estiment à 
30.000 la population amérindienne au moment du contact. 

Ajoutons que les communications modernes étant extrêmement difficiles, les 
sites signalés ont été découverts lors de missions n'ayant pas comme objectif 
premier la recherche archéologique. 

Les rares missions archéologiques dans l'intérieur de la Guyane ont été 
effectuées par D. Groene à Kormontibo en 1973, par l'A.GAE. à la roche gravée 
d'Inipi en 1981, à la crique Lézard en 1982, à Saut Caouène en 1983 et à la 
montagne couronnée de la crique Yaou en 1987. La faible densité des sites 
signalés dans les Terres hautes résulte de la faible densité de population mais aussi 
des difficultés actuelles de pénétration. 

Dès qu'un chemin, une route ou une DZ (dropping zone) sont ouverts, on 
nous signale la découverte de nouveaux sites. Ce fut le cas pour la route de Paul 
Isnard (Crique Lézard 1982), la route de Bélizon (1986) et le chemin Saul-Dorlin 
(1986). 

LA ZONE INTERMEDIARE 

Entre les Terres hautes de l'intérieur et les terres basses de la côte existe 
une zone intermédiaire à la limite de la forêt de terre ferme et où l'influence de la 
marée ne se fait plus sentir. 

Cette zone inclut généralement les premiers sauts de grands fleuves. Le saut 
Maripa pour l'Oyapock, le saut Mapaou pour l'Approuague, le saut Bief pour la 
Comté, Petit Suât pour le Sinnamary, etc.. 

Les habitants de cette zone tampon subirent l'influence de ceux de l'intérieur 
"les Indiens des montagnes et des bois" tout autant que l'influence des "Indiens 
côtiers" atténuant de ce fait la réelle coupure qui existait (et existe encore) entre la 
côte et l'arrière-pays. 

Il y a donc 3 zones d'occuparion: la Côte, la zone des 1ers sauts et 
l'intérieur. 

123 sites céramiques ont été recensés dans ces 3 zones. Plus de 70% de 
ces sites ont été signalés par l'A.G.A.E. 

Plus de 90% des sites du Bas-Oyapock ont été découverts par moi dans le 
cadre de l'A.G.A.E. sur indication des indiens Palikurs et des créoles du Bas-
Oyapock et de Ouanary. Certains de ces sites ont fait l'objet de communications 
aux congrès de I7U.A.C. 

Près de 50% des sites de l'île de Cayenne ont été signalés par TA.G.A.E.. La 
majorité des sites de la Basse-Mana et du Bas-Maroni a été signalée par la famille 
Tiouka à A. Cornette qui a fouillé dans le cadre de l'A.G.A.E. le site de la crique St. 
Jacques. 

Il revient à G. Ho-Fong-Choy, Président de l'A.G.A.E. le mérite d'avoir signalé 
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un grand nombre de sites sur la Haut-Maroni. Il est depuis peu directeur de l'école 
de Maripassoula et se promet de poursuivre sa prospection. 

Ces quelques chiffres montrent bien le travail effectué depuis 10 ans par 
l'A.G.A.E. 

Ce travail prend toute sa valeur quand on fait le point sur ce que l'on sait 
aujourd'hui des phases archéologiques de la Guyane. 

LES PHASES ARCHEOLOGIQUES 

Au 5ème congrès, J.F. Turenne publia l'étude de gisement de Pointe Gravier. 
Il décrit un style de céramique incisée se rattachant à la tradition amazonienne de la 
"fine-line incised tradition". 

Au 6ème congrès, D. Roy et moi publions l'étude du site du Rorota 
confirmant l'existence du style Pointe Gravier dans l'île de Cayenne. 

Au même congrès, D. Groene présentait le site de Kormontibo de type 
Koriabo. Depuis, d'autres sites de type Koriabo ont été découverts dans le Bas-
Oyapock. 

Au 7ème congrès à Caracas en 1977, D. Roy et moi publions les sites de 
Jarre Indien et Gros-Montagne, 2 sites funéraires de la phase Aristé. Depuis 
d'autres sites de Type Aristé ont été découverts dans la Baie de l'Oyapock. 

Le musée de l'Homme de Paris possède quelques fragments de poterie de 
Type Aristé déposés en 1905 par F. Geay. Il a trouvé des urnes funéraires à 
Ouanary mais nous ne savons pas où et les urnes ont disparu. 

Au 8ème congrès à St. Kitts en 1979, D. Nicholson avait reconstruit un 
propulseur et s'en était servi pour prouver l'existence de propulseurs chez les 
habitants d'Antigua. Cette expérience m'a inspiré pour refaire l'expérience de 
l'emmanchement d'une hache de pierre par incrustation de la pierre dans un arbre 
vivant. J'expliquai ainsi, après Stedman, la technique d'emmanchement de la hache 
emmanchée trouvée au St. Mapaou et propriété de TA.G.A.E. 

Au 9ème congrès à Santo Domingo en 1981, dans une communication 
conjointe avec Ch. Toutouri, j'abordai le problème des sites de Montagne couronnée 
signalés pour la première fois en Guyane par E. Abonnenc. Ils sont comparables au 
sites de Pondocreek fouillé par Versteeg au Surinam. Depuis, plusieurs de ces sites 
ont été localisés et le site de la crique Yaou a été visité par quelques congressistes 
à la fin du 12ème congrès à Cayenne en Juillet 1987. 

A. Cornette a publié une analyse de la céramique de l'intérieur de la Guyane 
basée pour l'essentiel sur les collections A.G.A.E. 

La dernière publication d'importance est celle de P. et F. Grenand sur les 
Palikurs et l'histoire de l'Amapa. Ils y tentent une délicate confrontation entre 
Archéologie et anthropologie. 

En résumé, l'A.G.A.E. aura fait preuve d'une remarquable fidélité au congrès 
de PA.I.A.C. et aura servi de banque de données pour bon nombre de chercheurs 
en Guyane française. Il reste encore beaucoup à faire avant de pouvoir proposer 
une séquence chronologique car il y a trop peu de datation C.14 pour la Guyane. 

Et maintenant, quelles sont les perspectives d'avenir? 
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LES PROJETS MUSEOGRAPHIQUES ET "LE CHOC DES DEUX MONDES" 

Des projets muséographiques sont en cours à Cayenne et l'A.G.A.E. a été 
associée à ces projets. Un projet de Parc Naturel Régional est à l'étude. Un vaste 
projet intitulé "le choc des deux mondes" a pour objectif de commémorer le cinq 
centième anniversaire de la découverte de l'Amérique en organisant des 
manifestations culturelles itinérantes durant l'année 1992. L'un des volets de ce 
projet serait l'organisation d'expositions archéologiques des plus belles oeuvres de 
l'art précolombien de la terre ferme aux Grandes Antilles en transitant dans chacune 
des îles associées à ce projet. Le bouquet final aurait lieu à Santo Domingo où 
l'Espagne a déjà des projets de commémoration. Ce projet "le choc des deux 
mondes" sera soumis aux instances de la C.E.E. 

LA ROCHE GRAVEE DE KAW: UNE NOUVELLE APPROCHE 

La roche gravée de Kaw a été signalée dès 1952 par E. Abonnenc qui 
précise: 

"Kaw: Montagne Favard, à l'Ouest du village, au sommet gravures rupestres 
observées et photographiées par M. Colmet-Dâage (PI XIV, I) on y voit de 
nombreux dessins enchevêtrés parmi lesquels se détachent nettement un serpent, 
une tête d'oiseau, un tireur à l'arc" (E. Abonnenc 1952). 

On avait ainsi une interprétation à cet enchevêtrement en isolant trois motifs 
sans préciser leurs positions respectives dans cette "toile d'araignée" de 2m50 de 
large sur 2m de haut. 

Une artiste-peintre guyanaise de renom, Roseman Robinot-Sabine s'inspire 
des gravures rupestres de la Guyane dont elle intègre les empreintes dans ses 
toiles d'Art moderne. 

Son prodédé de prise d'empreinte est le simple. Elle peint à gouache la roche 
gravée. La peinture est appliquée au rouleau de telle sorte que la peinture ne 
pénètre pas dans les sillons des gravures faites par incision, piquetage et 
martelage. L'empreinte est prise sur un tissus qui, appliquée sur la roche, absorbe 
la peinture à l'eau. La roche gravée est lavée au jet en fin d'opération. Elle aura 
subit moins d'altération qu'avec le procédé traditionnel à la craie mais surtout, les 
gravures sont vue dans leurs intégralités. 

Ce procédé a été utilisé sur la roche gravée de Kaw. L'opération a été filmée 
et de nombreuses diapositives ont été prises. L'analyse de ces nouveaux documents 
remet en question l'analyse d'E. Abonnenc. Il n'y aurait pas un serpent à tête 
triangulaire et un oiseau mais un seul et même grand serpent de près de 3 m de 
long. Ce que l'on prenait pour une tête d'oiseau n'est en fait que le prolongement 
du corps du serpent. Cette réinterprétation a été rendue possible grâce à l'utilisation 
du procédé décrit plus haut. Il est appliquable à la roche gravée de l'Inipi et surtout 
aux allignements rocheux des Tumuc-humac. 

LES FOUILLES DE SAUVETAGE URGENT A CAYENNE 

Je voudrais terminer par la présentation d'un site découvert en Mars 1989 et 
déjà en partie détruit: le site de Vieux-Chemin à Montjoly. 
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En Mars 1989, en pleine saison des pluies, une société de Travaux Publics 
met à jour un important site archéologique au lieu-dit Vieux Chemin sur le tracé 
d'une nouvelle route reliant Montjoly à la cité des Ames Claires. Les bulldozers et 
les pelleteuses ont fait une coupe de terrain de plusiers centaines de mètres de 
long et une trentaine de mètres de large dans une dune de sable d'un ancien 
cordon littoral de Cayenne. Une très grande quantité de tessons de poterie sont 
ainsi mis à jour et les fortes pluies de Mars-Avril-Mai contribuent à les révéler. Des 
tessons de ce type avaient été trouvés dans d'autres sites de Pile de Cayenne et 
classés par A. Cornette dans une catégorie dite des "petits styles". La grande 
quantité des tessons révélés et la grande diversité de leurs décorations: grande 
variété des techniques d'incisions, grande variété des décorations polychromes, ne 
permettent plus d'en faire un style mineur par oppositon aux styles majeurs que 
seraient les styles "Pointe Gravier", "Kormontibo" et "Bas-Oyapock". 

Je pense que nous sommes en présence d'un site important d'un style 
nouveau pouvant faire la synthèse des sites de la phase Aristé du Bas-Oyapock et 
de la phase Koriabo de Grand Nicolas et Kormontibo. A. Boomert avait déjà 
souligné la filiation possible des phases Aristé et Koriabo. Une fouille systématique 
de ce site avant sa totale destruction serait l'occasion de vérifier cette hypothèse et 
de dater le site par datation au C.14. 

Aujourd'hui, la première tranche des travaux s'est achevée par le bitumage de 
la nouvelle route qui recouvre le site mais aux abords de la route, le projet 
d'implantation d'un ensemble de villas n'a pas encore démarré. La Direction des 
Antiquités de la Guyane peut encore intervenir et un projet de fouille de sauvetage 
urgent peut encore être programmé. 
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Liste des sites archéologiques de la Guyane Fra 
8 9 
Nom des sites Code Sources Dates 

nça se. A.G.A.E.. Juin 

Informateurs 

1) Région de la Basse Mana et du Bas Maroni 
Nom des sites Code Sources Dates Informateurs 
Coswine 
Couachi 
Crique St Jacques 
Grand Village 
Ineku Dupo 
Les Hattes 
Mana 
Pointe Isère 
Village Toutou 

Notes: Le Musée de l'Homme à Paris, dispose d'un grand nombre de céramiques originaires du Bas-
Maroni/Basse Mana. Nous n'avons pas tenu compte des sites anciens ou récents des villages Galibi. Seuls 
sont considérés comme des sites archéologiques, les localités d'où une collection.significative de 
céramiques a été collectée 

CCS 

ecu 
CJA 
GVI 
IDU 
LHA 
MAN 
PIS 
VTU 

2-3 
3 
2-3 04,09/85 
3 
3 
2-3 
2-3 
3 
3 

FamTiouka.A Cornette 

Fam Tiouka.A Cornette 

FamTiouka.A CornetteAGAE 

Fam Tiouka.A Cornette 

Fam Tiouka.A Cornette 

Fam Tiouka.A Cornette 

A.Cornette AGAE 

Fam.Tiouka.A Cornette 

Fam Tiouka.A Cornette 

2)Région du littoral d'Organabo à Tonate jusqu'au pont du Larivot 
Organabo (pont) CR3 
Ferme Pappi FPA 
Ile royale Piscine des bagnards 
Met la mère ILM 
Iracoubo-vil lage IVI 
Kourou KOU 
Pont de Tonate Cr Macouria PTO 
Route de Tonate RTO 

Note: Tous ces sites céramiques sont accessibles par la route; à l'exception des sites sur les îles. 
Le site de RTO est actuellement réoccupé par une communauté amérindienne Palicour. 

2-3 
2 
IRO 
2 
2 
2 
2 
2 

89 

1 -2 
83 

86 
86 
86 

HuPRAGAE 

A.Cornette 

8 8 HuPR, 
P Jamet 

HuPR 

HuPR 

G Ho-Fong-Choy,Hu PR 

3) Région de la Haute Mana 
Crique Lézard CLE 2-3 09 /82 ONF,AGAE,DLavaiiée 

Note:La Haute Mana est riche en poussoirs et en sites archéologiques non encore analysés 



;4) Région de la Haute Sinnamary 
Saut Caouène SCA 1-2 07 /83 roche striée, AGAE 

Note: La Haute Sinnamary sera prochainement engloutie par la retenue d'eau du barrage de Petit Saut. 
Une équipe d'archéologues est chargée de taire l'inventaire des sites avant la mise en service du barrage 
hydro-électrique. 

|5) Région de l'île de Cayenne 
Ane.poubelle,V.Chemin 
Anse Montravel 

Archives 
Canal du Rorota 
Crique Pavé 
Dégrad des Cannes 
Digue Régis 
Dist.Saccarin 
Ecole maternelle(Mtjoly) 
Hab. Courant(Mahury) 
Hab. Gosselin 
Hab. Poulain 
Hab.le fond de Rémire 
Hab.Pointe Mahury 
Hab.Sautero 
Le Grand Beauregard 
Mini-circui t-automobi le 
Mont Saint Martin 
Montagne de Cabassou 
Montagne de Rémire 
Montagne la calotte 
Moulin-à-vent 
Mt de la 3°Roch.gravée 
Pointe Buzaré 
Pointe Gravier 
Pointe Logoa 
Pointe Montravel 
Roches gravées 
Rorota 
Route de Rémire 
Vidal 

VCH 
AMO 

ARC 
CRO 
CPA 
DDC 
DRE 
DSA 
EMA 
HAC 
GOS 
HPO 
HFR 
HPM 
HSA 
GBE 
MCA 
MSM 
CAB 
MRE 
MLC 
MVA 
MFG 
PGU 
PGR 
PLO 
PMO 
RGR 
ROR 
RRE 
VID 

2 
1-2-3 

2 
2-3 
1-2-3 
1-2-3 
2 
2-3 
2 
2 
2-3 
2-3 
2 
1-2 
2 ? 
2-3 
2-3 
2-3 
2 
2 
2 
2-3 
3 
2-3 
2-3 
2-3 
2-3 
1-2-3 
2-3 
2 
2-3 

88/89 
74 

HuPR. 

E Abonnenc, D Roy, 
Oms: grenouille en pierre verte AGAE 

8 3 A-M Bruleaux.Y Leroux.AGAE 

74 
72 -74 -85 

86 
86 /88 
86 
07 /88 
86 /88 
86 /88 
86 /88 
87 

86 /88 
85-86 

05/ 89 
84 
25ju in83 

F 

09/73-74 
88/89 
86 /89 

DRöy 

E.ABonnenc;Lefbvre , 

E.Abonnenc.J. F.Turenne 

HuPR.,AGAE 

Y Leroux. 

HuPR.,AGAE 

HuPR.,AGAE 

Y Leroux. 

Y Leroux. 

Y Leroux. 

E.Abonnenc,S Rostain 

Y.Leroux 

Y Leroux. 

E Cramer,HuPR.AGAE 

A Cornette 

HuPR 

Hu PR,CEMEA,AGAE 

Hu PR..CEMEA.AGAE 

Y Wack.AGAE 

A Cornette 

D Roy 

J F Turenne 

J F Turenne 

Pierre verte.Oms.D Roy 

.Geay.E Abonnenc, M Boyé 

HuPR.et D Roy. 

HuPR 

PAE Vidal.Y Leroux 

Note; Les sites de l'île de Cayenne sont les sites les plus anciennement connus. Les nouvelles découvertes 
sont dues au développement de l'urbanisme et au déboisement des montagnes de Rémire et du plateau du 
Mahury. 



6) Region de la Comte et de l'Orapu 
tîamp St Philippe 
Crique Bagot 
Crique Pt.Approuague 
Crique Taouin 
Roura 
Saut Bernard(Orapu) 

CSP 
BAG 
PAP 
CTA 
ROU 
SBE 

2-3 
2-3 
2-3 
2 
2-3 
2 

0 1 / 8 6 Pecher.A Loncan.S Rostain.HuPR 

0 2 / 8 6 , 0 4 / 8 7 E Labonté.M.Pecher.HuPR 

8 7 R Kocklelink.HuPR 

Note:Beaucoup de trouvailles isolées par des agriculteurs ou des chercheurs d'or mais peu de collections 
utilisables pour l'analyse La construction de la Route de Bélizon sur l'ancien tracé d'un chemin de ligne de crête 
a déjà permis la découverte de sites céramiques 

7) Région du Bas Approuague et de Kaw 
Cr Matarony(hach,emm) 
Crique Inéry 
Montagne Favard (r.gra) 
Mtgne Favard (sit céram) 
Saut Mapaou (Hach;emm) 

Note : La région du Bas-Approuague/Kaw est potentiellement très riche; les découvertes fortuites par des 
chercheurs d'or l'attestent.bien que les collections soient privées et non analysées. 

CMA 
CRI 
MFA 
MFC 
SMP 

2 12/85.01/86 
2-3 
1-2-3 
2-3 
2-3 

12 /87 
52 
88 
07/83 

Y.Bellemare 

G.HFC, HuPR, 

E.Abonnenc,Le1vre,XII°ciac 

HuPR. R.Robinot 

G.Saub 

8) Région du Bas Oyapock et de la Ouanary 
Bassin Maïpouri 
Caripo 
Couman-couman 
Crique Gabaret 
Crique Marouane 
Crique Youminan(B) 
Deux fentes roches 
Dgd Mantounis A;Br) 
Grand Nicolas 
Gros Montagne 
Grottes DBA 
Jarre Indien 
Montagne Boulet 
Montagne d'argent 
Nouvelle Alliance 
Pays Indien 
Petit Toucouchy 
Pointe Saint Louis 
Saut Maripa 
Trou Agae 
Trou Biche 

Trou coq de roche(Mb) 
Trou coq de roche(Mo) 

BMA 

CAR 

CCO 
CGA 
CMA 
CvO 
DFR 
DMB 
GNI 
GVD 
DBA 
JIN 
MBO 
MTA 
NAL 
PAY 
PTY 
PSL 
SMA 
TAG 
TBI 
TCR 
TCO 

2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 
2 

2 

1 

2 

2 

2 

2 

1-2 

2 

1 1 / 7 9 M.Sébéloué. HuPR, AGAE 

0 7 / 8 0 R Harcourt, A.Deltoy, HuPR 

7 6 Platine palicour, Th André 

7 6 élèves de StG, HuPR 

76 Hache Alidor, PalicouM902,HuPR 

7 7 Tangara. Atipa, HuPR 

7 6 L et M Sébéloué, HuPR 

0 2 / 7 9 Wakukwa, Payuyu, HuPR 

0 7 / 8 0 E Baptiste.C Toutouri, HuPR 

0 3 , 0 4 / 7 7 Sébéloué,Baptiste,D Roy,HuPR 

7 6 L et M Sébéloué, HuPR 

0 9 / 7 6 L.Sébéloué,R.Désir,D.Roy,HuPR 

0 4 / 7 9 L.Sébéloué.M Sébéloué, HuPR 

1 Roche gravée, J.Crevaux,pénitencier 

7 6 à 89 Fam.Goudet, A Martino, Il Ellort 

76 à 88 Rolle de hab. St Thomas.l Eltort 

7 6 cimetière et jouet d'enfant.Baptiste 

7 6 Hache polie,site colonial 

03 /81 Poussoirs,S.Liénafa, HuPR 

1 1 / 7 9 D.Baptiste,M Prépont,AGAE 

2 0 5 , 0 7 / 8 0 à 0 4 / 8 5 M.Sébéloué, HuPR.AGAE 

2 0 2 / 7 9 M.Sébéloué, HuPR 

2 7 6 D.Cippe, R.Désir.D.Roy, HuPR 



Trou Kalina 
Trou reliquaire 
Trous Bassin coulants 

TKA 2 12/84 AGAE 

TRE 2 1 2 / 8 2 , 1 2 / 8 4 R. Edouard, HuPR 

TBC 2 0 2 / 7 9 Bio Baptiste.M.Norino, HuPR 

Note:A la suite des découvertes d'E.Goeldi dans l'Amapa, un voyageur-naturaliste,F.Geay a prospecté au 
début du siècle les grottes du Bas-Oyapock/Ouanary. Il a fallut attendre 1976 pour que reprenne la 
prospection systématique des abris-sous-roche et sites céramiques de la région. Ces sites ont pu être 
découverts grâce à une enquête de traditions orales et avec l'aide des chasseurs 

9) Région du Haut Oyapock, Camopi, Yaroupi 
Camopi 
Confluent In ipi/Ca m opi 
Crique Alikéné 
Crique Inipi 
Crique Mutake(B) 
Crique Yaroupi 
Mt couronnée Camopi(B) 
Mtc Alikénée 
Mtc Saut chien 
Péô-la-ë 
Roche Inipi 
Saï Pélénansi(B) 
Saut Yaniwé 
St des polissoirs(CrYar) 
Tapii-uwa-etan(B) 
Trois sauts 
Village Cpt Roger 

CAM 
CIC 
CRA 
CIN 
CMK 
CYA 
MCC 
MAL 
MSC 
PLA 
INI 
SPE 
SYA 
SPO 
TPI 
TSA 
VRO 

CM
 

2 

Cvl 

1-2 
2 
1-2-3 
1-2 
2 
2 
2-3 
1-2 0 

CM
 

CM
 

1 -2 -3 

CM
 

2 
2 

81 E.Abonnenc.HuPR 

0 3 / 8 1 AGAE 

81 1 roche gravée ,BRGM, B. Lévèque 

0 3 / 8 1 MtC E Abonnenc.Anatole Edouard 

8 2 Cpt Zidock 

5 2 E Abonnenc, La Légion 

81 Mtc. Cap.Norbert.HuPR 

8 2 MtC Cpt Norbert, HuPR 

81 MtC Anatole Ed., 

0 1 / 8 1 1grotte/Mt,P.Grenand,Hu PR 

0 3 / 8 1 roche gravée, Heckenroth.E.Abonnenc 

81 abati Oulapile.HuPR 

0 3 / 8 1 AGAE 

5 2 E Abonnenc 

81 Papi, HuPR 

81 Pilólo, HuPR 

81 Pilolo.HuPR 

Note: La même démarche que pour les sites du Bas-Oyapock a été utilisée pour les sites du Haut-Oyapock et de 
Camopi. Les sites des anciens villages Wayapi signalés par P.Grenand n'ont pas été intégrés à cette liste à 
l'exception dos sites pour lesquels nous avons une collection céramique. 

10) Région du Haut Maroni, Inini, Marouini 
Antécum-Pata ANP 
Apatou APA 
Bigi stone (Surinam) BIG 
Chemin de Kormontibo CKO 
Crique Yaou(Cr.Inini) YAO 
Dorlin(Cr.tnini) DOR 
Elahé ELA 
Grand Santi GSA 
Met Portal IPO 
Kormontibo KOR 
Maripasoula MAR 
Mt Bvue.Dg Fourmi(Gd inini) M3F 
Mt de Maripasoula * MMA 

2 - 3 Dépôt hache Cognât 

2 ? G Ho-Fong-Choy 

1 - 2 - 3 Doct.J Crevaux 

2 - 3 73 D Groene.G Lefebvre, Hu PR 

2 
3 
2 
2 
2-3 
3 
2 

03 /86 /87Mtc , J-P Richard.BRGM.Hu PR 

0 3 / 8 5 3 M t c s , B R G M 

G Ho-Fong-Choy 

G Ho-Fong-Choy 

Dépôt haches collection.Tanon 

D Groene.G Lefebvre, Hu PR 

G Ho-Fong-Choy 

2 - 3 0 8 / 8 5 , 0 4 / 8 6 1Mtc .O.Tostain.ORSTOM 

2 ? G Ho-Fong-Choy 

73 
? 



•Saul-Dorlin(64Km810.4sites)- SAD 2-3 05/86 Moïse Pécher 
SAD Tête er pt Inini, DZ 05/86 Moïse Pécher 
SAD.Cr Km,près roche Balenfois 05/86Moïse Pécher 

SAD Tète cr.Eau claire,DZ 05/86 Moïse Pécher 
SAD Tête crGoéland, DZ 05/86 Moïse Pécher 

Saut Sonnclle(Cr.Inini) SSO 2 12/86 ALoncan, HUPR 
Saül SAL 2-3 04/86 st Rostain 

Note: Cette région de l'intérieur est immense et très difficile d'accès. Les collections céramiques dont 
nous disposons sont notoirement insuffisantes et les collections signalées par P.et R.. Reichlein ont 
disparues. Le layon tracé au bulldozer entre Saül et Dorlin (un chantier aurifère) a permis la mise-à-
jour d'un chapelet de sites sur une ligne de crête entre deux bassins fluviaux.Le projet de route Bélizon-
Saül permettra probablement d'autres trouvailles importantes. 

Répartition par région des 123 sites amérindiens signalés à l'A.G.A.E. 
1)Région de la basse Mana et du bas Maroni 9 
2)Région du littoral, d'Iracoubo, Tonate.Pt du Larivot 8 
3)Haute Mana 1 
4)Haute Sinnamary 1 
5)lle de Cayenne 31 
6)La Comté et l'Orapu 6 
7)Approuague et Kaw 5 
8)Bas Oyapock et Ouanary 26 
9)Haut Oyapock, Camopi, Yaroupi 17 
10)Haut Maroni, Inini, Marouini 19 
Total des sites signalés ou connus de l'A.G.A.E. = 123 
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Fig. 3. Roche gravée de Kaw: Les grafures sont révélées par la peinture à la gouache appli
quée au rouleau sur la surface de la roche Cliché R. Robinot. 
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00 
Fig. 4. Urnes funéraires de Trou Biche telle qu'elles ont été découvertes en Mai 1985 par 

H.petitjean Roget et M. Sébéloue Photo : H. Petitjean Roget. 
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Mtul ta t da la aesure d ' l (« «ar 1« carbons I t 
de l 'Echantil lon n' CIF-69S6 

Echantillon orf lavt far t C.BROCOT 

SOUÏI I par : P. CRANDJEAN 

L < ' 29,8.85 *9V' l " ríífranca i 

ACAZ.l 

Ratura 4* f i chan t 11 la* l bol» 

Lt«u da prlllvamant i c l y U r * 4* l 'Approuigut , 
Cuyanc 

l i m i t â t da 1* attauia d't|a l 410 ¿ ( 0 | Q I 

Obttrvatloni i 

F / U Directeur du Cintra 
dis FatV.ti JUdtoactlvUla 

Cit. la 2.12.83 C.DELIBRIAS 

^ q)8cm. 
* T 

P i g . 5 . Hache de p i e r r e t r o u v é e emmanchée dans l e s eaux du Saut Hapaou 
sur l e f l e u v e Approuague; a c q u i s e par l'AGAE e t d a t é e de 
410 +/-60 ans. 
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